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ASSOCIATION

Un rayon de soleil ... rouge
Chaque semaine, des clowns professionnels 
de l’association « Soleil Rouge » interviennent 
au CHU de Grenoble. Ils visitent les jeunes  
patients. Michel Rousseau, l’un d’entre eux, 
nous a raconté sa journée de clown à l’hôpital.

Jeudi. 8h30. J’arrive au 
CHU et me rends sans 
plus attendre au pavillon 

des enfants malades. Pen-
dant une heure, je fais le 
tour des  services pédiatri-
ques afin de recueillir des 
informations sur chaque 
jeune patient ; je veux savoir 
pourquoi il est là, dans quel 
état d’esprit il se trouve, s’il 
demande des précautions 
particulières. Prendre la 
température des services 

Pepita, Léon ou Mozarella ... l’art de susciter l’imaginaire des 
enfants

où nous allons évoluer a 
toute son importance ; 
l’ambiance peut être si 
différente selon les évè-
nements. Tous 
ces éléments 
seront déter-
minants pour la suite de 
notre rencontre », ra-
conte Michel Rousseau, 
clown de l’association 
« Soleil Rouge »
« Je passe alors dans la 
loge, en l’occurrence la 

buanderie de l’hôpital, pour 
me préparer. C’est là qu’avec 
mon acolyte du jour, nous 
nous échauffons la voix et 
le corps, nous prenons le 
temps d’entrer dans la peau 
de notre personnage. Il s’agit 
d’un moment  important  au 
bout duquel les deux clowns 
que nous sommes ne feront 

plus qu’un pour 
pouvoir partir 
dans l’imaginaire 

avec les enfants. Parfois, la 
présence des parents ou 
du personnel hospitalier est 
prétexte au jeu  face à cette 
réalité quotidienne qu’est la 
maladie. C’est  le moment 
pour nous de laisser place 

à nos personnages : nous 
voilà devant la porte d’une 
chambre, nous frappons et 
demandons la permission 
d’entrer ».
Ainsi commence la journée 
de Michel Rousseau, clown  
à l’hôpital pour l’association 
« Soleil Rouge ». Cette asso-
ciation a vu le jour en 2001 
et compte actuellement 
onze clowns professionnels. 
Ils interviennent dans les dif-
férents services pédiatriques 
du CHU de Grenoble tous 
les jeudis. À partir du pre-
mier janvier 2008, ils seront 
également présents les mar-
dis dans tous les services pé-
diatriques. Ils évoluent par 
deux, de chambre en cham-

Comment soutenir Soleil rouge ?
Le geste le plus simple est l’adhésion  
à l’association. Le montant est de 10 €.  
Prenez contact : 20, rue André-Rivoire, 38000 
Grenoble. Tél. : 09 54 510 693 ou par internet : 
http://soleilrougeclowns.fr 
Les clowns de Soleil rouge ne font pas de porte  
à porte ni de collecte sur la voie publique.

bre, sans jamais savoir à 
l’avance sur quoi se ba-
sera leur jeu et combien 
de temps il durera. Ils ont 
cependant mis en place 
un rituel pour entrer en 
contact  avec l’enfant ou 
l’adolescent qui consiste 
à toujours frapper à la 
porte de la chambre et 
à toujours demander la 
permission d’entrer. La 
réponse peut varier, les 

clowns prendront chaque 
fois en considération un re-
fus, une crainte ou un état 
de fatigue, à eux de sentir 
l’ambiance du moment. Ils 
sont là pour installer un jeu 
avec l’enfant. C’est là qu’in-
tervient tout le savoir-faire 
du clown : l’improvisation 
est un art clownesque !
En revanche, ce qu ‘ils sa-
vent  avec certitude, c’est 
que ce moment d’échange 
avec l’enfant ou l’adoles-
cent se finira chaque fois 
« sur le haut de la vague » 
afin que ce climat de dé-
tente, de rire, dure le plus 
longtemps possible dans 
ce milieu de souffrance, 
même après le départ des 
clowns ! Ils ont pour objec-
tif de décaler le regard des 
gens sur la maladie et son 
environnement.  Le clown  
peut parler de la maladie 
différemment du médecin. 
Comme le dit la maman de 
Fanny, deux ans : « Ma fille 
a été émerveillée de votre 
prestation qui lui a permis 
pendant un instant d’oublier 
les piqûres, les radios et j’en 
passe. Elle n’arrête pas de 
parler des « cowns » et me 
demande quand vous allez 
revenir. »  

Josée Durif

Installer un jeu 
avec l’enfant 
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